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                                                                                      Numéro 42 - JANVIER 2010 

 
Association type loi du 1er Juillet 1901 à but non lucratif, apolitique, ayant pour vocation la défense de l’environnement 

et du cadre de vie du PARC RESIDENTIEL DES BORDS DE MARNE à Champs sur Marne, ainsi que la recherche sur l’histoire de la ville   
de Champs sur Marne : « CHAMPS de LEGENDES et d’HISTOIRE » - (17ème année).                                                                                                        

 

La paix dans le monde dépend de la capacité des peuples à protéger leur environnement 
 

*** 
Dans le cadre des activités de la section de recherches historiques de l’Association des Bords de Marne 

Assemblée Générale exceptionnelle cette année : 
Nous commencerons la séance par une : 

  

CONFÉRENCE   
Ayant pour thème : 

 

DE GAULLE et ses hôtes à CHAMPS sur MARNE - 1959 /1969  
Un Homme, une Ville : la croisée des destins. 

 

  
...En 1959, Charles De Gaulle de retour au 
pouvoir en France, choisit le château de 
Champs sur Marne pour y recevoir de hauts 
dignitaires étrangers, principalement des 
chefs d’états d’Afrique noire francophone 
territoires lointains d’anciennes colonies 
françaises qui venaient d’obtenir leur 
indépendance. Il y recevra également des 
représentants de l’Iran, du Maghreb et de 
l’Angleterre dans le cadre de la construction 
européenne. Ainsi commence une étonnante 
époque - laquelle s’achèvera en 1969 - acte 
de liberté, prélude au bouleversement 
planétaire que nous vivons aujourd’hui et 
que nous appelons Mondialisation. 
 

  Chef-d’œuvre de l’architecture française du 18ème siècle qui a fait école un peu partout en Europe, le château 
de Champs sur Marne va ainsi connaître des gloires historiques - tout comme la Ville - auxquelles rien ne les 
prédestinait sinon l’apaisante beauté de la confortable demeure dominant les verts méandres de la Marne, que 
d’aucuns surnomment le « petit Versailles de l’Est Parisien ». Le souvenir de Voltaire et de Madame de 
Pompadour plane en particulier sous ses lambris dorés. Mais la guerre d’Algérie fait rage. Des menaces vont 
peser sur la Ville et sur son château... Charles de Gaulle est l’homme d’un siècle, vingtième du nom, 
probablement l’un des plus grands de notre Histoire de France. D’une durée de 3/4 d’heure, cette conférence 
basée sur le livre paru en 2001 sous le même titre (mais épuisé chez l’éditeur), est accompagnée d’un 
diaporama de plus de 120 photographies en noir et blanc et en couleurs, sonorisées. Elle retrace cette étonnante 
époque de manière à la fois historique et ludique, débutant par la description des lieux où ces événements se 
sont déroulés - dans la Ville et au château - expliquant brièvement les raisons d’une colonisation puis d’une 
décolonisation, retraçant brièvement l’histoire du Général de Gaulle et son action pendant la guerre de 1939 à 
1945, retraçant chaque visite assorties d’anecdotes dramatiques ou cocasses, en les analysant dans le contexte 
politique de l’époque. Nous vous convions donc à une longue flânerie à travers les âges, l’Europe, naissance 
d’une civilisation, la colonisation, la décolonisation, formidable épopée humaine qui a fait de nous ce que nous 
sommes et sans laquelle nous n’existerions pas. Le Maire de Champs s’appelait Olivier Paulat.  
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   Cette conférence historique a déjà été présentée à trois reprises en 2009 au Rotary Club de Marne la Vallée, 
au Château de Champs sur Marne lors des journées du Patrimoine, et dans la ville de Champs sur Marne 
durant la semaine bleue. Elle a obtenu à chaque fois un vif succès.  
  

  Notre Assemblée Générale de l’Association des Bords de Marne aura lieu le samedi 30 janvier 
2010 à partir de 15 heure 30 (horaire avancé exceptionnellement d’une demi-heure) dans la salle 
Jean Hallais place Matteotti à Champs sur Marne. L’ordre du jour comportera les points suivants et 
dans l’ordre : Conférence sur de Gaulle et ses hôtes à Champs sur Marne, questions-réponses-
discussions sur la conférence, Bilan annuel de l’Association, discussions diverses, pot de l’amitié 
accompagné de la traditionnelle galette. Echanges. (Voir en dernière page les bulletins d’inscription et 
de participation). 

 

PROJET «  LE GRAND PARIS  » 
 

  Depuis plusieurs années nous nous sommes élevés contre la construction d’une autoroute A103 aux 
portes Ouest de Champs sur Marne, proposant son remplacement par une liaison voie ferrée que nous 
préconisions sous forme d’un tramway électrique se prolongeant tout autour de Paris à moyenne 
distance et se raccordant à l’existant. 
 

Eh bien c’est fait ! Nos idées ont triomphé.  
 

Tramway ou Métro, peu importe. L’important est d’avoir persuadé d’une solution d’avenir qui 
préserve notre cadre de vie et l’environnement. Nous vous soumettons ci-dessous un premier schéma 
succinct de ce qui est actuellement projeté dans le cadre du projet du Grand Paris. Ce projet va 
changer nos vies.   
 

Le nouveau réseau de transport du « Grand Paris » 

 

 
 
Cette ligne de métro automatique de 130 kilomètres de longueur devrait comporter 40 gares et passer 
en aérien, en particulier par Le Bourget, Clichy Montfermeil, Chelles, Champs sur Marne/Noisy/Cité 
Descartes, Créteil, Massy, Villejuif, Saclay, Versailles, La Défense, Saint-Denis-Pleyel.  
A notre avis il faut construire plus de gares si l’on veut desservir le cœur de nos banlieues.  
Pour ce qui nous concerne à Champs sur Marne, le tracé emprunterait l’emprise précédemment prévue 
pour « feu » l’autoroute A103, ce qui ne devrait provoquer aucune expropriation majeure. 
Il y aurait une gare à Champs-Descartes qui serait située à la hauteur d’un rond-point existant 
actuellement lorsque l’on sort du centre Descartes pour aller prendre l’autoroute A4. N’hésitez pas à 
consulter les sites internet Grand Paris et de la ville de Champs sur Marne pour suivre l’évolution des 
évènements et participer à des colloques à propos de ce projet qui, répétons-le, va changer nos vies. 
Comme dans toute opération d’envergure de ce genre, il y a des avantages mais aussi des risques.   
La participation des habitants aux côtés de nos élus est primordiale pour peser sur les décisions.   
 
Nous demandons à ce que la ligne de métro et la gare de Champs-Descartes 
soient souterraines, le métro passant sous la Marne.  
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A PROPOS DU RU DU MERDEREAU 
 
 

   Nous avons longuement parlé ces derniers mois de l’aménagement et de l’entretien du ru du 
Merdereau. Nous avons même fait une exposition photographique lors de notre dernière assemblée 
générale pour montrer les différentes beautés du site depuis sa source dans les bois de Célie à 
Emerainville, jusqu’à son confluent avec la Marne à Champs, près du chemin de la rivière. Nous 
constatons de nouveau la présence de nombreux détritus et déchets, un caddie, des branchages, etc... 
en particulier près du petit pont à la hauteur de la Prairie, Chemin de monte à peine. Nous demandons 
à nouveau de veiller au plus près à ce que le lit du ru du Merdereau soit dégagé de tout obstacle 
pouvant éventuellement provoquer des débordements en cas de fortes pluies. 
 
  Dernières nouvelles au moment où nous rédigeons cet article :  Le vendredi 11 décembre 2009 
dans l’après-midi, nous avons constaté que le ru du Merdereau charriait une eau verte, colorant à 
l’origine inexplicable pour l’instant et peut-être toxique. Nous en avons aussitôt informé les 
responsables de la Mairie. Nous en avons parlé lors de la réunion de quartier du lendemain 12 
décembre, salle Jean Effel. Les services de la Mairie procèdent à une enquête.   
 

CHÂTEAU de CHAMPS sur MARNE  
 
   A chaque fois que nous passons devant le château de Champs, en particulier le soir, une 
sorte d’accablement et de profond chagrin nous saisit : Dans l’ombre de la nuit, à peine éclairé 
par quelques falots projecteurs, on dirait un château-mort. Un fantôme dans la nuit. Même en 
cette période de Noël, il n’y a pas assez d’argent dans les caisses pour payer l’électricité qui 
permettrait de lui rendre de la lumière !... Nous avons proposé de faire venir des musiciens en 
guitare classique de haut niveau que nous connaissons, évidemment professionnels, qui 
pourraient jouer à la laiterie (c’est un peu à l’étroit mais bon...) ou à l’Orangerie (là il y a de la 
place...) : c’est impossible nous fut-il répondu. Même en faisant un prix, la haute autorité de 
tutelle (Monum ou autre) n’accorde aucun moyen financier à Madame l’Administratrice pour 
ce genre de manifestation !  
Alors, château qui meurt ou château qui vit ?       
 

ALLÉE des FRÊNES à CHAMPS  
 

   Cette rue est très étroite. Lorsque les voitures stationnent le long des trottoirs, il devient dangereux 
d’y circuler car il n’y a plus la place pour passer qu’à une seule voiture et on risque de se trouver nez 
à nez avec un autre véhicule venant en sens inverse. Nous en avons déjà parlé. Ne serait-il pas 
possible d’interdire le stationnement dans cette rue ou bien créer des aires de stationnement ?   
 
 

ADSL pour INTERNET 
 

   Un coffret de taille imposante à été installé rue des libellules dans le quartier des Bords de Marne. 
(il y en a un autre tout neuf place de l’ancien petit marché). Normalement, le haut débit internet 
devrait fonctionner pour la fin de l’Année 2009 grâce aux connections établies - entre autres - par ce 
coffret. Mais soyons comme Saint-Thomas : Attendons de voir pour croire ! Car il y aurait encore une 
part d’incertitude... 
  Nous allons vous faire une confidence : Nous, ainsi que de nombreuses personnes, fonctionnons sur 
« Numéricâble ». Tout fonctionne parfaitement. Et lorsque par hasard, il y a un problème, cela ne dure 
jamais longtemps. Il est même arrivé que nous ayons les excuses de Numéricâble !... Numéricâble 
respecte les clauses de ses contrats et ses clients... Du moins dans notre quartier et jusqu’à présent. 
Tous les opérateurs ne peuvent en dire autant !     
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La PRAIRIE...  
(Voir notre numéro 41 de juin dernier) 

 
 

   Trois réunions concernant la « Prairie » se sont déroulées depuis le printemps. Une quatrième est 
prévue en début d’année 2010. Nous vous tiendrons informés. 
 
 

AMENAGEMENT des TERRAINS DERRIERE le 
GROUPE d’ECOLES OLIVIER PAULAT  

 
 

  Rappelons que cette zone est située rue des marguerites, derrière le groupe scolaire Olivier Paulat, 
entre le stade Lionel Hurtebize et le CSTB. Inutilisée, voire laissée à l’abandon, herbes folles et fleurs 
sauvages, les murs et le sol tagués, nous avons demandé que cette importante surface soit aménagée 
en aire de sport et de loisirs. Lors de la dernière réunion de quartier du 12 décembre dernier, nous 
avons été informés que nos suggestions avaient été prises en compte et qu’un projet allait être étudié. 
Cette décision de la municipalité est une très bonne chose pour les habitants et les enfants de notre 
quartier ainsi que pour les écoliers du groupe Olivier Paulat.  
 
 

IMMEUBLES du RU de NESLES 
 
 

   Des témoins nous affirment qu’il s’y passe de plus en plus d’activités douteuses en 
particulier la nuit. Mauvaises langues ? Bla bla bla de commères ? Faux bruits ? Une 
association a distribué des numéros de téléphone à certains habitants afin qu’ils préviennent 
des secours en cas de « coups durs ». La nuit tombée, chacun se barricade chez lui. La police 
n’intervient que peu ou pas. Pourtant la sécurité est du ressort de la police nationale. Les 
effectifs actuels dans le quartier sont trop réduits... et fermés à partir de dix huit heures ! 
Après, tout est possible ! Qu’est-ce qu’il se passe dans ce quartier ? Nous craignons que les 
choses ne se gâtent en raison de possibles trafics de toutes sortes dont certains parlent à mot 
couverts. Répétons-le : Ce sont des témoins qui l’affirment. Quand va t’on faire quelque chose 
sur le plan de la sécurité afin d’éviter que ne se produise l’irréparable, ici ou ailleurs ? 
 
 
 

A PROPOS DE CERTAINS TRAVAUX....  
 
 

Nous sommes étonnés de certains travaux qui se dérouleraient dans l’enceinte d’un pavillon 
situé à l’angle de l’avenue du général de Gaulle et de l’avenue des pyramides à Champs sur 
Marne.  
La propriété a été entourée de bardages en acier épais particulièrement solides enfoncés 
profond dans le sol tels qu’on en utilise pour des travaux importants et dangereux, destinés à 
l’évidence à masquer à la vue tout ce qui se passe derrière. Des ouvertures ont été murées dans 
le pavillon. Pourquoi ? Mais où l’on s’étonne, c’est que les travaux ne semblent pas avancer et 
qu’on a l’impression qu’il ne se passe rien ou pas grand-chose, tout au moins sur le plan des 
travaux. Que le fait de murer les ouvertures semble en contradiction avec les règles 
d’éclairement en matière d’urbanisme. On remarque peu d’activité autour ni même à 
l’intérieur. Pourtant il y aurait un permis de construire d’accordé. Alors ?   
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L’éditorial 

de Claude HOURDEL 
 

DARWIN : Si l’évolution m’était contée.   

 
 

 

————————————————————————————————————— 
Cuidado (« soit prudent »), écrit le jeune DARWIN  dans ses carnets secrets. Révéler ses idées serait 
« comme confesser un meurtre ». Il les développera en silence. La publication de sa théorie 
bouleversera notre vision du monde. Le passé se recompose, modifiant le présent. Nous partageons 
soudain avec l’univers vivant une généalogie commune faite de transformations et de métamorphoses. 
Ses théories sur l’évolution des espèces vivantes grâce en particulier au processus de « sélection 
naturelle » sont le fondement de la biologie moderne.  
 

Charles DARWIN (Shrewsbury 12 février 1809 - Down Kent 19 avril 1882) est un naturaliste 
britannique dont les travaux et les théories sur l’évolution des espèces ont profondément révolutionné 
la biologie. Sa vie commence comme un roman d’aventure. Après avoir étudié la médecine à 
l’université d’Edimbourg puis la théologie à Christ’s collège à Cambridge, il organise un voyage à 
Ténérife, la plus grande des îles Canaries, afin d’étudier l’histoire naturelle sous les tropiques. Il 
rejoint ensuite les cours de géologie dispensés par un certain révérend Adam Sidgwick qui l’assiste 
durant l’été 1831 afin de réaliser une carte géologique dans le pays de Galles. Le 27 décembre 1831, il 
s’embarque à bord du Beagle (navire de sa très grande Majesté) comme assistant naturaliste du 
capitaine Robert Fitzroy qui a reçu pour mission de réaliser la cartographie des côtes de l’Amérique 
du Sud. Il part pour deux ans. Le voyage durera cinq années à la suite desquelles Darwin  publiera son 
journal sous le titre The Voyage of the Beagle où il récapitule ses observations et fournit des 
informations sociales, politiques et anthropologiques sur un grand nombre de personnes qu’il a 
rencontrées, coloniaux comme indigènes. L’essentiel va venir bien plus tard, vérité lentement émergée 
de ses longues et solitaires réflexions qu’il se décidera enfin à publier après de longues hésitations. 
Car ses travaux remettent en cause l’origine divine du vivant. Du moins en apparence. 
   

Darwin  dira lui-même que ce voyage à bord du Beagle a été l’évènement le plus important de sa vie, «... J’ai 
toujours eu le sentiment de devoir à ce voyage la première formation ou éducation réelle de mon esprit » écrira 
t-il plus tard dans son autobiographie. 
 

Rejetés à trois reprises à la côte par des vents contraires de sud-ouest, ils partent donc de Plymouth le 27 
décembre 1831. Dix jours après le départ de Plymouth, ils atteignent Ténérife. Mais ils ne peuvent descendre à 
terre « de peur d’amener le choléra ». Une semaine et demie après la traversée de l’océan Atlantique, ils jettent 
l’ancre à Porto Praya, dans l’archipel des îles du Cap Vert, au large des côtes de l’Afrique de l’Ouest. Le bateau 
arrive au Brésil, Bahia en février, Rio de Janeiro en avril 1832. Darwin  a pour la première fois une vision 
terrifiante de l’esclavage ce qui le révolte. Comment des chrétiens peuvent-ils ainsi traiter d’autres êtres humains 
?   Puis il aborde l’Uruguay, Montevideo en juillet 1832 et gagne l’Argentine, Buenos-Aires en septembre 1832. 
La Terre de Feu en décembre 1832. Puis le Cap Horn. Ils reviennent en Uruguay passant par l’Argentine. En 
mars 1834 ils sont aux îles Falkland (nos malouines), de retour dans l’Atlantique, et en juin de nouveau en Terre 
de Feu. Puis au Chili, Valparaiso en juillet 1834, et enfin au Pérou, le port de Lima en août 1835. Darwin 
découvre l’archipel des îles Galápagos dont il remarque tout de suite la grande originalité, dans l’océan Pacifique 
au large des côtes de l’Equateur le 16 septembre 1835. On le constate ce voyage est fait d’une suite d’allers-
retours tout autour des côtes de l’Amérique du Sud. 
 

Darwin  accomplit de nombreuses expéditions à l’intérieur des terres, à pied, à cheval et en bateau au long des 
fleuves. Il prend constamment des notes. C’est là qu’il découvre la beauté de la nature : «...ces forêts sont des 
temples emplis des productions variées du Dieu-Nature : personne ne peut se tenir dans ces solitudes sans être 
ému et sans ressentir qu’il y a plus en l’homme que le simple souffle de son corps » écrit-il. C’est pour Darwin 
les premières grandes révélations. Des vents contraires l’ont obligé à faire escale dans un port des côtes 
brésiliennes à Pernambuco. C’est là qu’il assiste à un tremblement de terre. Il note des changements de paysages 
qui l’intriguent. Au retour d’une expédition au long d’un fleuve aux rives bordées de mangroves, il a la sensation 
de la présence de la mort... 
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A leur première escale à l’île de Santiago au Cap-Vert, Darwin a observé une bande blanche en 
altitude dans des falaises volcaniques. Il s’approche. Celle-ci est composée de fragments de coraux et 
de coquillages cuits. Ce qui confirme un principe émis par Lyell, un géologue lui aussi britannique, à 
propos de la lente montée ou descente des reliefs sur de très longues périodes de temps. Les plaines de 
Patagonie sont constituées de galets et de coquillages, comme des plages surélevées. Après un 
tremblement de terre au Chili, il remarque des bancs de moules au dessus du niveau des pleines mers. 
En altitude, dans les Andes, il observe que des arbres fossiles se sont développés sur une plage de 
sable à proximité de coquillages marins. Enfin il découvre que les atolls coralliens semblent se former 
sur des cônes volcaniques en cours de submersion. Il découvre des fossiles de mammifères géants 
éteints inclus dans des couches de coquillages récents ce qui indique une extinction récente sans pour 
autant révéler de traces de catastrophe ou de changement climatique. Aux îles Galápagos, situées à 
965 kilomètres à l’ouest de l’Equateur, il découvre les originalités de cet archipel et fait de multiples 
observations notamment à propos des oiseaux. La navigation se poursuit à travers l’océan Pacifique 
pour traverser le sud-est asiatique, le cap de Bonne Espérance au sud de l’Afrique, et retour en 
Angleterre le 2 octobre 1836.   
 

 Lorsqu’il revient en Angleterre, Charles Darwin a acquis une certaine célébrité dans les cercles scientifiques. 
Henslow, un de ses anciens professeurs, l’a fait connaître en communiquant à des naturalistes éminents des 
exemplaires de fossiles et une brochure de Darwin  contenant ses lettres sur la géologie. Les ossements fossiles 
qu’il a recueillis sont longuement étudiés et conduisent à la conclusion qu’ils n’ont aucun rapport avec des 
animaux africains mais sont étroitement liées aux espèces vivant en Amérique du Sud contrairement à ce que 
Darwin avait d’abord pensé. Darwin rédige son premier article où il montre que la masse continentale sud-
américaine connaît une lente surrection (c’est à dire qu’elle s’élève). Il est élu au conseil de la Société 
géographique à Londres. La diversité des oiseaux des Galápagos que Darwin avait pris d’abord pour un mélange 
de merles, de « gros becs » et de fringillidés, apparaissent en fait comme treize espèces de fringillidés propres à 
ces îles. Les tortues géantes sont indigènes dans les îles. Darwin  est bientôt convaincu que les animaux une fois 
arrivés dans les îles se sont en quelques sortes modifiées pour former sur les différentes îles des espèces 
nouvelles. Il commence à rédiger ses carnets secrets où, page 37 du carnet B, il écrit « je pense » au dessus de sa 
première esquisse d’un arbre montrant l’évolution. Mais craignant d’être poursuivi comme hérétique car sa 
théorie est contraire à l’enseignement de la Bible, il garde ses réflexions pour lui tout en essayant de convaincre 
les scientifiques et mettre le plus de monde de son côté.      
 
Le Voyage du Beagle a été un succès immédiat et retentissant. DARWIN fait d’autres publications. Il a 
trouvé la base de sa théorie de la sélection naturelle. Mais il faut la rendre crédible aux yeux de la 
communauté scientifique. Poussé par le fait que d’autres sont arrivés à la même conclusion que lui et 
s’apprêtent à éditer, il se décide à publier dans la précipitation L’Origine des espèces suscite un vif 
intérêt dans le public dès sa sortie le 24 novembre 1859. DARWIN entre pour toujours dans la 
postérité. Cet homme infatigable mais fatigué par le surmenage ne s’arrêtera pas là, continuant à 
travailler et modifier ses théories en s’appuyant sur l’importance du temps dans l’évolution des 
choses. 
Sa théorie de l’évolution à partir d’un ou de plusieurs ancêtres communs fut acceptée de son vivant, 
mais celle de sa théorie sur la sélection naturelle qui en serait la cause ne sera reconnue que bien plus 
tard, en 1930.    

*** 
 

   L’opinion s’est immédiatement divisée en trois camps : Les créationnistes fidèles aux affirmations de la Bible, 
les évolutionnistes adoptant dans leur intégralité les théories de DARWIN, et ceux qui n’en pensent rien. Alors : 
Création ou Evolution ? That is the question ! Comme disait un autre grand anglais de deux siècles et demi son 
aîné. Ni l’un ni l’autre mon général. Car le débat est à la source faussé. Les deux ne sont en aucunes manières 
incompatibles mais complémentaires. Et si on disait, sans faire péché de déterminisme intégral et aveugle : Si 
l’évolution était comprise dans la création ? Si tout était compris dans le tout à partir d’une origine hypothétique 
? Si, à partir de règles universelles et fondamentales fixées dès l’origine (mais par Qui ?), les choses s’étaient 
déroulées selon des lois du hasard toujours encadrées, voire coordonnées ou corrigées par des lois originelles 
immuables ? Vous allez rire. Je pense à mon jardin. Lorsque, partant d’un champ de labours, j’ai voulu créer mon 
jardin, je me suis fait une première idée de ce que je souhaitais. J’ai planté selon un ordre que je m’étais fixé. Et 
puis j’ai laissé pousser. Les plantes ont trouvé leur place selon un ordre qui relevait du hasard et dans lequel je 
n’intervenais que sporadiquement. De temps à autres j’ai donc corrigé, retiré, ajouté. Maintenant je vis dans un 
jardin qui ressemble à un petit paradis mais qui continue à évoluer selon les mêmes principes combinés : 
Déterminisme, hasard, équilibres. Car tout dans la nature respecter des équilibres. S’il y a déséquilibre, il y a 
déflagration.        
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Mais les jeux de la sélection naturelle suffisent-il à tout expliquer ? Des mutations d’ordre génétique 
intermédiaires ne peuvent-elles survenir sous l’effet de quelques mystérieux phénomènes ou d’un quelconque 
hasard ? Et où se trouve le point d’achoppement de l’instant où s’est différencié le vivant de la matière inerte ? 
Où ? Quand ? Comment ? Pourquoi ? Et finalement qu’est-ce que l’énergie ? La matière ? Les ténèbres règnent 
encore sur les réponses à ces questions. L’harmonie du monde est née de cela. Mais je suis sûr que vous avez fait 
la même chose. Vous faisiez de la prose sans le savoir... Le temps est-il à l’origine de tout ? Le temps se déroule 
t-il toujours d’une identique manière ? Et si l’intelligence était universelle, finalement comprise dans l’énergie, la 
matière, le vivant, et comme dans tout ce qui « existe » dans l’incommensurable univers ? Vous vacillez ? Tout 
s’embrouille ? Le temps est maître du jeu. Le temps est maître de tout. Le temps est à l’origine de tout. Nous 
n’existons que parce qu’il « existe ». Et c’est lui qui nous fait naître, évoluer et mourir. Bon. N’allons pas trop 
vite en besogne. Je vous demande pardon. Et revenons à nos moutons.      
 
Références bibliographique : Dans la lumière et les ombres, Darwin et le bouleversement du monde par Jean 
ClaudeAmeisen chez Fayard/Seuil. Wikipédia. Documentation personnelle.  
 
Cet éditorial a été réalisé pour le 200ème anniversaire de la naissance de Charles DARWIN. 
 

*** 
 

               A propos de « la crise »... 

 
Voici la citation de Thomas Jefferson, 3ème Président des Etats-Unis d’Amérique de 1801 à 1809, 
s’exprimant dans une lettre au secrétaire du Trésor Albert Gallatin en 1802 : 
 
   « Je pense que les institutions bancaires sont plus dangereuses pour nos libertés que des 
armées entières prêtes au combat. Si le peuple américain permet un jour que des banques 
privées contrôlent leur monnaie, les banques et toutes les institutions qui fleuriront autour 
des banques priveront les gens de toute possession d’abord par l’inflation, ensuite par la 
récession jusqu’au jour où leurs enfants se réveilleront sans maison et sans toit sur la terre 
que leurs parents ont conquise ». 
 
Etonnante prémonition lorsque l’on constate ce qui s’est passé ensuite, entre autres les crises 
mondiales  de 1929 et celle de 2009.   
Que deviendrions-nous sans nos maisons, nos jardins et tout cet environnement qui fait notre joie de 
vivre, en particulier à Champs ? Le système bancaire est indispensable dans nos économies modernes. 
Mais il faut en réformer certains principes, certaines structures, certains modes de fonctionnement, 
modifier certains comportements, l’encadrer de meilleures manière et surtout, être vigilant. Et peut-
être - on peut toujours rêver- en moraliser ses différents acteurs ???...  
Une vigilance à laquelle nous devons et pouvons tous participer. 

 

POLLUTION de la MARNE  
 
Nous constatons que la Marne est toujours polluée du côté Chelles en face de Champs. Deux rus 
déversent en effet toujours des eaux nauséabondes dans le fleuve. Nous constatons par ailleurs des 
amas de détritus qui s’accumulent en certains endroits pendant de nombreux mois... Serait-il possible 
de nettoyer tout cela un peu plus souvent ? 
 

ENTRETIEN des ILES MORTES 
 
L’une de ces îles est actuellement en cours d’entretien et de nettoyage. Après tant d’années 
d’abandon, c’est bien. Mais quand en sera t-il de même pour les autres îles qui sont toujours dans un 
état déplorable ? 
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RAP’S et compagnie... 
 

Vous connaissez tous ces mélopées poétiques et mélodieuses à mi-chemin entre l’onomatopée et l’éructation. Eh 
bien nous avons le plaisir de vous informer que nous possédons les textes d’une dizaine d’entre elles. Ce n’est 
pas triste. Ces textes sont une pure merveille, un véritable enchantement. Ils combleraient de joie le plus beau 
tribunal. Afin de vous faire partager avec nous toute l’amitié et la tendresse que portent les auteurs de si beaux 
poèmes à la gloire de la France et des français, mais aussi à l’honneur des femmes, et n’osant toutefois les 
publier, nous vous proposons de vous les envoyer par courrier ou par E-mail. Merci donc, si vous désirez en 
prendre connaissance, de nous le demander en nous faisant parvenir vos noms, prénoms et adresse postale, ou 
bien votre adresse E-mail. L’envoi est gratuit. Mais attention c’est Hard ! Il faut s’accrocher... Cet article relève 
de la protection de notre cadre de vie et de notre environnement car, selon nos informations (!), certains amateurs 
de ces rap’s sont aussi amateurs de tags qui enlaidissent tant nos banlieues et participent à un mauvais esprit qui 
s’incruste avec des buts obscurs qu’il nous parait souhaitable de mettre en lumière voire réprimer avec la plus 
grande fermeté...... 
 

Pour la MEMOIRE et pour l’HISTOIRE... 
 
 
 

 

   
 
 
 
 
Lors de nos recherches sur l’histoire de la ville 
de Champs sur Marne, nous avions découvert 
cette plaque fixée sur le poteau d’entrée du jardin 
d’une maison située Boulevard de la Marne. 
Cette plaque a disparu. En 1997 elle y était 
encore. J’ai cru la voir plusieurs années après. A 
ceux qui sauraient où elle se trouve actuellement 
nous demandons, au nom du devoir de mémoire 
et pour l’histoire, de bien vouloir contacter 
Monsieur Claude Hourdel à 01.64.68.18.76, afin 
d’en faire don aux archives de la Ville de 
Champs. Le texte est le suivant : Villa de la 
résistance, en souvenir de Mme Elisa ISRAËL, 
assassinée à Birkenau à l’âge de 70 ans, et de 
celui qui fit évader le général Giraud, le 
capitaine René Israël fusillé le 15 juin 1944.   

 
 

 

A PROPOS du RÉCHAUFFEMENT CLIMATIQUE 

 
 
 
 

  C’est une certitude : le climat de la Terre se réchauffe.  
Les causes en sont multiples dont beaucoup inconnues ou connues avec peu de précisions.  
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Bien évidemment le développement accéléré des activités industrielles consommant de plus en plus 
d’énergie émettant des rejets, produisant des gaz à effet de serre depuis trois siècles, notamment du 
CO2, y sont pour quelque chose. Mais pas seulement. 
  L’histoire de la Terre aussi loin que les scientifiques puissent remonter est faite d’alternance entre 
des périodes de glaciation et de réchauffement. A l’origine notre globe était une boule 
incandescendante. Et puis il s’est refroidi en de multiples convulsions. 
En ce qui nous concerne, le dernier pic de refroidissement se situerait autour de 1750. Nous sommes 
donc bien en phase de réchauffement. Ces phénomènes peuvent être dits « ondulatoire ». Comme tous 
les phénomènes ondulatoires, il y a l’ondulation principale et un certains nombres d’ondulations 
secondaires (on les appellera harmoniques...) chevauchant l’ondulation principale. Pour faire simple, 
disons que nous nous situons très probablement et actuellement sur une ondulation secondaire et 
naturelle. Car de surcroît il existe des phénomènes volcaniques locaux. liés à la dérive des continents 
et à d’autres causes, qui peuvent s’interférer les uns les autres. Sans compter le Soleil qui a ses 
caprices. Depuis la nuit des temps, notre Terre est vivante au milieu de l’espace qui nous entoure en 
perpétuelle évolution. Ouille, ouille, ouille ! Mais que c’est compliqué tout cela ! Il faut évidemment 
lutter contre les rejets de la production industrielle, domestique et de tous ordres qui ne font 
qu’accélérer les choses. Nous utilisons trop d’énergie et produisons trop de rejets qui créent un 
déséquilibre sur cette Terre. Et c’est urgent. Nous sommes de plus en plus nombreux à consommer de 
l’énergie. Comme dit la pub : ça chauffe ! Nous puisons dans les réserves. Nous vivons au-dessus de 
nos moyens. En d’autres termes, il va falloir nous adapter. Vous avez dit « évolution » ? La poursuite 
de la vie sous ses formes actuelles est à ce prix. En particulier pour les êtres humains. Ou bien ces 
formes-là disparaitront et changeront. Il n’y a aucune alternance. Merci Monsieur Darwin ! Grâce à 
vous cela est désormais possible avec un peu de bonne volonté, d’intelligence et de réflexion. Que 
faut-il faire à notre humble niveau ? Economiser l’énergie. Suivre les conseils des spécialistes. 
Changer nos habitudes de vie qui sont faites de beaucoup trop de gâchis. Répétons-le, à terme, on ne 
pourra consommer plus d’énergie que nous en recevons de l’Espace, tout en recyclant celle que 
l’histoire nous a laissée sur la planète depuis la nuit des temps.       

  
*** 

 

Comme dans un conte de notre enfance... 
ou de la bonne entente entre les peuples par le petit bout de la lorgnette... 

 
   Mon épouse et moi avons une chatte. Nous l’avons appelée Frimousse. Elle est couleur « écaille de 
tortue ». Notre Frimousse est douce et gentille comme tout. Un jour, aux portes de l’hiver, un petit 
chat est venu se réfugier dans notre sous-sol. Il était tout noir. Son poil était luisant. Ses maîtres 
venaient visiblement de l’abandonner à proximité. Chat perdu sans collier dont il avait encore la 
marque mais qu’on lui avait retiré... Nous lui avons donné à manger. J’ai été stupéfait de constater 
avec quelle intelligence, quel tact, quelle délicatesse, mais aussi avec quelle prudence il nous a 
approché. Nous l’avons baptisé Pilou. Au début la cohabitation entre les deux chats fut des plus 
difficiles. Lorsqu’elle le voyait, Frimousse doublait de volume de la tête à la queue. Elle l’attaquait. Il 
prenait une part de son espace. Ce chat noir, c’était un étranger. Nous leur avons appris à faire 
connaissance. A ne pas voir un ennemi dans l’autre mais un compagnon de vie et de route. Ils sont 
devenus les meilleurs amis du monde et couchent côte à côte désormais sur le même édredon.  
Quelques temps plus tard, mon épouse voulait un petit chien. Vous l’aurez deviné nous aimons les 
animaux. Ils nous le rendent bien. Nous avons acheté une ravissante petite épagneule papillon brune et 
blanche de huit mois dans un élevage. Elle s’appelle Dulcie. Au début les deux chats devenus 
propriétaires des lieux doublaient de volume en soufflant dès qu’ils la croisaient. Elle si jeune et toute 
mignonne qui ne pensait qu’à jouer. Nous avons fait ce qu’il fallait. Leurs relations se sont arrangées. 
Maintenant ils jouent ensemble comme des petits fous. La morale de l’histoire est qu’avec un peu de 
bonne volonté, de tolérance, d’acceptation des différences de l’autre, il est toujours possible de vivre 
en paix. Mais pour que ça marche, il faut une autorité supérieure qui gère les conflits, persuade, 
apprenne à chacun à se connaître, et soit assez forte pour se faire obéir. Quand l’esprit de tolérance est 
compris, il n’y a plus de problèmes. Tiens, tiens, cela ne vous rappelle t-il pas quelque chose ? N’en 
pourrait-il pas en être de même dans la société des hommes ? 
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RENFORCEMENT DU MUR LE LONG DE l’A199 
 

 
 

 
 
 

   Nous avions préconisé de construire un tunnel à cet endroit dans le but de retenir les terres et de 
rendre l’espace engazonné le recouvrant aux habitants. Au lieu de cela il a été procédé à un 
« renforcement » s’appuyant précisément sur le terrain déjà instable (??!!!). Et ce « renforcement » 
débordant sur la chaussée étant dangereux pour certains véhicules, on a été obligé d’en interdire 
l’approche par des balises blanches et rouges... Qui seront là - at vitam aeternam - jusqu’à ce que de 
nouveaux glissements de terrain se produisent puisqu’on s’est appuyé précisément sur les terres 
instables que l’on se proposait de stabiliser... Je ne voudrais pas habiter une des propriétés qui se 
trouvent dans le périmètre. Le serpent se mord la queue. Courteline n’est pas loin. Cela ne vous 
rappelle rien ? Non ? Je vais vous aider : Dubout le célèbre dessinateur humoristique. Evidemment 
notre solution était plus chère. Mais ne valait-il pas mieux attendre d’avoir de l’argent pour faire 
correctement les choses et de manière définitive ? D’autant que « l’affaire » traînait depuis plus de 
cinq ans. Nous renouvelons notre demande de construction d’un tunnel à cet endroit. 
 
 

DE L’HISTOIRE et de l’IDENTITE NATIONALE... 
 

L’Histoire n’est-elle pas un des piliers de l’Identité Nationale dans laquelle un 
peuple se reconnaît unique entre ses frontières, avec une culture commune, des 
lois communes, des biens communs, au sein d’une même Nation ? Tel est le 
débat qu’il nous semble nécessaire d’ouvrir à l’heure où certains « maîtres à 
penser », ou du moins qui s’érigent comme tels, ont décidé de supprimer 
l’Histoire en classes de terminales pour les séries scientifiques notamment. 
L’Histoire est aux sources de nos racines. Et sans racines, il n’y a pas de nation, 
pas de peuple. Que l’on soit scientifique ou autres. C’est en enseignant 
l’Histoire de la France avec plus de vigueur, de sincérité, et plus de force, en 
particulier dans les grandes classes de nos écoles, lorsque l’esprit de nos jeunes 
est plus mûr, que l’on contribuera à reforger l’identité nationale et non par des 
mots opportunistes et vides de sens.  
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La pancarte de la PASSERELLE de CHAMPS... 
 
 

Nous l’avons déjà demandé : ne serait-il pas possible, le temps ayant passé, de retirer la 
pancarte affichant la liste des différents intervenants dans la reconstruction de la passerelle de 
Champs enjambant la Marne ? Elle ne décore pas vraiment... Et puis, elle a atteint sa mission 
qui était d’informer le public. Merci donc aux responsables de la Municipalité de bien vouloir 
la retirer de notre paysage. 
 
 

 
 
 
  

Les Palmiers de la place des Pyramides... 
 
 

   Nous remercions les services de la Municipalité d’avoir replanté des palmiers place des 
Pyramides. Maintenant il faut en prendre grand soin car « petits palmiers deviendront grands » 
pour la joie et le bonheur de tout le monde... 
 

 
 
...Et cette phrase de Charles DARWIN écrite en contemplant la forêt d’Amérique du 
Sud, qui me revient sans cesse (voir éditorial) : « ...Ces forêts sont des temples 
emplis des productions variées du Dieu-Nature : personne ne peut se tenir 
dans ces solitudes sans être ému et sans ressentir qu’il y a plus en l’homme 
que le simple souffle d’un corps... ». 
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Nous vous invitons à  
L’Assemblée Générale de  

L’Association des Bords de Marne qui se tiendra le Samedi 30 JANVIER  
2010 à 15 heures 30 salle Jean Hallais Place Matteotti à CHAMPS.  

A l’issue de la réunion, nous partagerons ensemble la galette des rois. Merci de nous retourner 
RAPIDEMENT  votre accord de participation !.... 

 
 
 

 

ACCORD de PARTICIPATION 
Mr, Mme, Mlle : Nom :............................................. Prénom :.....................................................                                                                                        
Adresse :................................................................................... participera à l’Assemblée Générale de 
l’Association des Bords de Marne le samedi 30 janvier 2010 à 15 heures 30 salle Jean Hallais place 
Matteotti, à CHAMPS sur Marne, accompagné(e) de : Nombre de personnes................ 
A retourner TRES RAPIDEMENT  à : 
 

           Monsieur Claude HOURDEL  Madame Françoise BEUVIN                 
          29 boulevard de la République 35 boulevard de la République 
          77420 CHAMPS sur Marne            77420  CHAMPS sur Marne 

 
 
 
 

*** 
 
 
 

ASSOCIATION des BORDS de MARNE  

Association type loi du 1er Juillet 1901, à but non lucratif, apolitique, ayant pour vocation la défense de  
l’environnement et du cadre de vie du PARC RÉSIDENTIEL des BORDS de MARNE à Champs sur Marne 

ainsi que la recherche sur l’histoire de la ville : « CHAMPS de LEGENDES et d’HISTOIRE ». 

BULLETIN D’ADHÉSION OU DE RENOUVELLEMENT POUR L’ANNÉE 2010 
JE  SOUSSIGNÉ  (Nom, Prénom)........................................................................................................ 

   ADRESSE....................................................................................................................................................... 
   TÉLÉPHONE (facultatif)................................................................................................................................. 
  Souhaite adhérer ou renouveler mon adhésion à L’ASSOCIATION des BORDS de MARNE pour l’an 2010. 

Je vous joins la somme de 12 Euros pour montant de ma cotisation annuelle. 
Fait à CHAMPS sur MARNE   le :....................................... 

Signature:................................................................. 
à retourner sous enveloppe timbrée accompagné de votre chèque de 12 euros libellé à l’Association des 
Bords de Marne, directement à Monsieur Claude HOURDEL, Président, 29 boulevard de la République 
77420 Champs sur Marne tél : 01.64.68.18.76 ou à Madame Françoise BEUVIN, Secrétaire Générale,         

35 boulevard de la République 77420 Champs sur Marne tél : 01.64.68.39.32.    

 
 
 

BONNE ANNÉE 2010 A TOUS   
 
 

**** 
 

 


